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IL n'y a pas de TropicaleAmissa Bongo sans les par-tenaires majeurs et les par-tenaires officiels. Sansoublier les partenaires ins-titutionnels et les fournis-seurs officiels. Partout oùla caravane est passéecette année, les popula-

tions, enthousiastes, ont pus'offrir les produits de cespartenaires, dont des en-treprises citoyennescomme Ceca-Gadis. Cettedernière, à l'aide de son ca-mion d'animation, a émer-veillé les habitants deslocalités visitées en réali-sant son show. Les popula-tions arrivaient etpouvaient repartir avec uncadeau à l'effigie de cettesociété. 

A la grande satisfaction desa directrice commerciale,Isabelle Essonghe, dontl'entreprise accompagne lacaravane depuis 2014.
«  Nous  partageons  les
mêmes valeurs que la Tro-
picale Amissa Bongo, en al-
lant  au-devant  des
populations qui reçoivent la
compétition.  Ceca-Gadis,
dont le P-DG insiste sur un
partenariat  dynamique
avec  la  Tropicale  Amissa

Bongo, a le souci d'être pré-
sent  et  de  réaffirmer  sa
condition  d'entreprise  ci-
toyenne  », a déclaré Isa-belle Essonghe.La Comilog, la CNSS,l'Oprag, Ogar, le Pmug,Gabon Oil, Andza, AirFrance et autres Money-Gram ont rivalisé de dyna-misme et de générositédans le partage des gad-gets. Comilog, par exemple,a inondé les habitants des

villes et villages traversés -le cas de Fougamou et sesenvirons - de ses produits(tee-shirts, chemises, cas-quettes, etc). Aucune dis-crimination dans ladistribution. Les villageois,tout comme les officiels, enont eu pour leur plaisir.
« La Comilog, entreprise ci-
toyenne, est à sa 11e parti-
cipation  consécutive.  Car
pour la Compagnie minière
de  l'Ogooué, qui contribue

énormément déjà au déve-
loppement  du  sport  au
Gabon à travers l'AS Man-
gasport,  la  Tropicale
Amissa  Bongo,  événement
sportif  majeur  au  Gabon,
est un facteur de promotion
de  son  image  dans  les  ré-
gions traversées au plan na-
tional  et  dans  le  monde»,nous a confié le responsa-ble de la communicationde la Comilog, Urbain Ye-nault Longa.

Ils ont joué leur partition
Participation des partenaires

MM
Libreville/Gabon

Ceca-Gadis (vainqueur d'étape) et autres...
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... PMUG (classement aux points) ont rempli 
pleinement leurs missions.
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CE sont finalement 89 cou-reurs (au lieu de 90 commeprévu initialement par l'or-ganisation) qui étaient, le15 janvier dernier, àKango, sur la ligne de dé-part de la 13e édition de laTropicale Amissa Bongo2018, seule épreuve cy-cliste continentale classéeen catégorie 2.1 de l'Unioncycliste internationale(UCI). Au finish, dimanchedernier, à la tribune offi-

cielle du front de mer deLibreville, seuls 66 cy-clistes ont franchi la ligned'arrivée devant les plushautes autorités gabo-naises. Dont le chef del'Etat Ali Bongo Ondimbaqui, en voyant le RwandaisJoseph Areruya porter lemaillot jaune du leader, adéclaré « on a envie de dire
mission accomplie...».23 coureurs de certaineséquipes participantes ontdéclaré forfait des suites deblessures consécutives àde grosses chutes, oud'abandons par manque decondition physique. Le cas,par exemple, du Gabonais

Charles Anguilet (blességrièvement à la clavicule).Ainsi que ses coéquipiersPaul Junior MarogaMouckoda, Léris Moukagniet Cédric Tchouta (capi-taine des Panthères), dis-qualifiés pour s'êtreaccrochés à un véhicule.Seules deux Panthères,Gleen-Morvan Moulenguiet Geoffroy Ngandamba(classés respectivement58e et 61e au général), onttenu le coup. Malgré uneabsence regrettable d'unepréparation efficiente. Des frustrations qui n'ontpas laissé indifférentes denombreuses personnes et

les plus hautes autoritésnationales. « Nous voulons
aussi que nos coureurs, en
terre  gabonaise,  puissent
briller. C'est un effort qu'il
va  falloir  tous  consentir
pour  soutenir  nos  équipes
nationales,  surtout
lorsqu'elles  participent  à
des  compétitions  à  domi-
cile », a martelé Ali BongoOndimba. Au plan de la mobilisation,l'édition 2018 a connu uneforte adhésion. Notam-ment chez les habitants del'intérieur du pays. Eneffet, hormis Libreville (ex-cepté sur le linéaire Bikélé-PK 7) et Akanda qui étaient

quasiment somnolentes, lacaravane a reçu une fer-veur sportive dans les ré-gions traversées. De Kangoà Lambaréné, en passantpar Fougamou, Ndendé,Ndjolé, Mitzic, Oyem etBitam, ainsi qu'à Ambamau Cameroun, le spectacleétait digne d'encourage-ments. Le professionnalisme desorganisateurs, contraire-ment à l'édition 2017, s'estconfirmé. Chaque maillonde la chaîne a joué sa parti-tion avec bonheur. « Les en-
tités  administratives  qui
portent l'événement et l'or-
ganisation  technique  ont

permis que cette 13e édition
soit une  réussite  », a indi-qué le coordonnateur de laTropicale Amissa Bongo,Benjamin Burlot. Aucun problème de logis-tique n'a donc perturbé lessept étapes d'une coursequi a connu un finish enapothéose. Avec le sacred'un cycliste amateur : Jo-seph Areruya du Rwandaavec un chrono de 23h 52'24''. Sur le podium, il devanceHoller Nikodemus del'équipe Bike Aid (23h 52''42'') et Gaudin Damien deDirect Énergie (23h 53'14'').

Un finish en apothéose
Cyclisme/Le bilan de la 13e édition de la Tropicale Amissa Bongo 2018

MIKOLO-MIKOLO
Libreville/Gabon

Joseph Areruya, saluant le public, et ses poursuivants sur le podium...
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Les Panthères, recevant ici les encouragements du vice-président de la Répu-
blique Pierre-Claver Maganga Moussavou, ont besoin de plus de soutien des dé-

cideurs pour faire oublier les échecs successifs.
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